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Les futaies du Val-de-Loire
sont les plus majestueu-
ses de France voire d’Eu-

rope. C’est ici, dans les forêts do-
maniales de Tronçais (Allier),
d’Orléans (Loiret) ou de Bercé
(Sarthe), que les tonneliers cha-
rentais achètent les meilleurs
chênes. Ils apprécient leur
grain sans pareil, très fin, au
contact duquel de délicats co-
gnacs et de grands crus de bor-
deaux s’épanouissent. Sans les
chênaies du Val-de-Loire, le Sud-
Ouest viticole n’aurait pas un
tel prestige !

Avec le réchauffement clima-
tique, la ressource doit être pré-
servée. Le Chêne sessile, roi de
la canopée, et son cousin Quer-
cus robus, dit pédonculé, se-
ront-ils un jour supplantés par
le Chêne pubescent, plus méri-
dional ? Quelle essence privilé-
gier ? L’Office national des fo-
rêts (ONF) s’interroge. Il étudie

l’hybridation naturelle et a be-
soin de nouveaux outils d’aide à
la décision, notamment une
cartographie précise de la res-
source en Val-de-Loire.

Un nuage de points en 3D
Une campagne de relevés a dé-
buté. Elle durera trois ans.
L’étude est inédite, tant par son
ampleur (130 000 hectares du
bassin ligérien à la loupe) que
par son coût (près de
800 000 euros). Les techniques

employées sont « révolution-
naires », de l’aveu même d’An-
toine Bled, directeur de l’ONF
en Poitou-Charentes.

« Nous faisons appel au Li-
dar (1), un système de télédétec-
tion par laser. L’appareil est em-
barqué dans un avion survolant
la zone. Il émet une centaine
d’impulsions par mètre carré
au sol et recueille un gigantes-
que nuage de points en 3D. La
modélisation est si précise que
l’on peut compter les arbres,
mesurer leur hauteur et leur
diamètre », a expliqué Aurore
Calas, chargée de recherche et

de développement, lors d’une
conférence de presse le 3 mai
dernier dans la forêt de Vouillé
(Vienne).

Généreux Charentais
Les données télémétriques
sont acquises auprès de l’Insti-
tut national de la géographie
(IGN), spécialiste du Lidar.
« Nous devons toutefois com-
pléter les informations aérien-
nes par des études de terrain. Le
laser sait distinguer un feuillu
et un résineux mais ne recon-
naît pas les essences. Nous al-
lons ainsi arpenter 1 600 petites

parcelles de 700 m2. Dans notre
jargon, ce sont des placettes di-
tes de calibration », a détaillé
Claire Quiñones, ingénieure à
l’ONF, responsable de la vente
des bois du Centre-Ouest et de
l’Aquitaine.

L’étude, en partie financée
par le plan gouvernemental
France Relance, a reçu le sou-
tien de la Fondation Jean-Pou-
pelain, basée à Javrezac près de
Cognac. Cet organisme privé,
déclaré d’utilité publique, ap-
portera 390 000 euros. « Jean
Poupelain était un distillateur
charentais disparu sans héri-

tier. Il a légué sa fortune à la re-
cherche scientifique appliquée
aux sujets viticoles et environ-
nementaux qui le passion-
naient », a expliqué Patrick Ra-
guenaud, président de la Fon-
dation.

« Comme les forestiers de
l’ONF, les viticulteurs et négo-
ciants de la filière cognac con-
naissent la valeur du temps.
Nous travaillons pour les géné-
rations futures », a-t-il ajouté.

(1) Acronyme de l’anglais « Light Detection
And Ranging », traduisez détection
de la lumière et mesure à distance.

Forêt : 130 000 hectares de chênaies
domaniales passées au laser
L’Office national des forêts (ONF) mène une étude cartographique inédite dans le Val-de-Loire. L’établissement
public a le soutien financier de la Fondation Jean-Poupelain, très impliquée à Cognac, en Charente
Olivier Sarazin 
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Aurore Calas, chargée de recherche et de développement à l’ONF, lors de l’examen
d’une parcelle en forêt de Vouillé (Vienne), près de Poitiers. ANNE LACAUD/« SUD OUEST »

« Les viticulteurs et
négociants de la filière
cognac connaissent la
valeur du temps. Nous

travaillons pour les
générations futures »

Les chênes donnant de
beaux merrains puis de bons
tonneaux ont souvent plus
de 200 ans. A. L. /« SUD OUEST »

Des mesures « classiques »
au sol, dans 1 600 « placet-
tes de calibration ». A. L./« SO »

Diego García : (1 avis) silence/
(1 avis) silence
Christian Parejo : (2 avis) silence/
(1 avis) ovation
Mario Navas : (1 avis) silence/
(1 avis) silence
6 dangereux novillos de Los
Maños de 455 à 535 kg. Poids
moyen 501 kg 12 piques Vent gla-
cial. 2/3 d’arènes.

Pour cette première novillada
de la feria de Madrid, les jeunes
aspirants se sont confrontés un
jour de plus au vent froid de la
sierra madrilène mais aussi à de
durs pupilles de l’élevage Arago-
nais Los Maños, d’origine Santa
Coloma. Leurs belles robes gri-
ses cachaient de bien mauvaises
intentions et ce fut une véritable
épreuve de feu pour les noville-
ros.
Diego García a pu voler quelques
séries à ses deux opposants,

mais pas plus de 2 à chacun.
Sans trop d’écho dans les gra-
dins à son premier, il fait preuve
de maturité et d’expérience à
son dernier qui très vite devient
impossible.

Frayeurs sur le sable
Christian Parejo qui se présentait
à Madrid ce jour, a frôlé la catas-

trophe. Le Maño regarde sans
cesse le jeune Andalou, le défie
et l’attrape violemment dès la
première passe, pieds joints. Il
s’en sort sain et sauf, fait face
avec cran et laisse une très
bonne impression qui se con-
firme à son 2e, le novillo le plus
fade de la tarde devant lequel
patiemment, passe par passe il
construit une solide faena. 
Mario Navas venu en remplace-
ment de Marcos Linares, griève-
ment blessé à Seville dimanche
dernier a vécu un véritable cau-
chemar. Deux novillos retors,
dangereux aux charges courtes
pour son premier et impossi-
bles pour le dernier. Lui aussi fut
fortement secoué et il sort avec
dignité et torería de cet examen
trop dur pour de si jeunes toré-
ros.
Olivier Mageste à Madrid

Les jeunes dans la tourmente
La première novillada de la San Isidro s’est tenue hier soir, fouettée d’un vent froid

Les arénes de las ventas 
de Madrid. ARCHIVES PASCAL BATS/« SO »

24 HEURES EN RÉGION
Guy Pagueleguim ira
en cassation

GIRONDE/DORDOGNE Guy Paguele-
guim, 35 ans, reconnu coupable de
double tentative d’assassinat en appel
le 9 mai à Périgueux et condamné à
vingt-cinq ans de réclusion criminelle, a
décidé de se pourvoir en cassation,
a-t-on appris hier de l’un de ses avo-
cats. Le 7 mars 2019, à Bordeaux, il
s’était introduit au domicile de son
ex-compagne avec un marteau, puis
plusieurs coups de feu avaient été tirés,
une balle atteignant un ami de son ex. 

Condamné pour avoir
menacé de mort
des pompiers

DORDOGNE Le 22 février 2022, un
trentenaire périgourdin avait insulté des
pompiers et les avait menacés de mort,
alors que ceux-ci assuraient son trans-

fert de la cellule de dégrisement au
centre hospitalier de Périgueux. Com-
paraissant hier devant le tribunal
correctionnel de la préfecture de la
Dordogne, ce Réunionnais a affirmé
n’avoir aucun souvenir de la scène. Avec
son casier judiciaire comportant déjà
huit mentions, il a été condamné à cent
quarante heures de travail d’intérêt
général, conformément à la réquisition.

Pêche et vente 
de coquillages interdites

BASSIN D’ARCACHON Hier, le préfet
de la Gironde a décidé d’interdire la
pêche et la commercialisation des
coquillages du bassin d’Arcachon, à
l’exception des huîtres. En cause, la
détection par l’Ifremer d’une contami-
nation des moules par des toxines dont
l’ingestion peut occasionner des symp-
tômes d’ordre digestif et gastro-intesti-
nal. La pêche à pied de loisir y est aussi
provisoirement interdite.
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